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[bookmark: _Toc23575563][bookmark: _Toc165632194][bookmark: _Toc187931632][bookmark: _Toc240545641]CHAPITRE I – FOURNITURES ET MATÉRIAUX
[bookmark: _Toc23575564][bookmark: _Toc165632195][bookmark: _Toc187931633][bookmark: _Toc240545642]1.1 – BÉTON ET MORTIER
1.1.1 [bookmark: _Toc240545643][bookmark: _Hlk240291497]– Fabrications des bétons
Pour la fabrication des bétons, l'Entrepreneur doit respecter les prescriptions des fascicules n° 62, 63, 65, 70 du CCTG Travaux.

Les bétons proviennent d'usines de béton prêt à l'emploi. Ce sont des bétons à caractères normalisés - BCN - conformes à la Norme NF EN 206+A2.

La fabrication manuelle des bétons ne peut être utilisée qu’à titre exceptionnel, après accord du Maître d'œuvre.

Les bétons sont mis en place par vibration, dans la masse.
1.1.2 [bookmark: _Toc240545644]– Composition des mortiers
Pour la fabrication des mortiers, l'Entrepreneur se conforme aux prescriptions de l'article 6.9.3 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G.

Sauf indications contraires du Maître d'œuvre en cours de travaux, le dosage des mortiers par mètre cube de sable sec, est le suivant :


	UTILISATION
	DOSAGE
(en kilogrammes)
	CLASSE de résistance
DU LIANT

	Mortier au ciment
	300
	32,5 à 52.5

	Enduits et chapes ordinaires
	400
	32,5 à 52.5 

	Enduits étanches, jointement de pavage, de maçonnerie, de carrelage et scellements, solins.
	500
	32,5 à 52.5





[bookmark: _Toc165632196][bookmark: _Toc187931634][bookmark: _Toc240545645]1.2 – ACIERS POUR BÉTON ARMÉ
1.1.3 [bookmark: _Toc240545646]– Aciers à haute adhérence 
Les aciers à haute limite élastique et à haute adhérence sont de nuance B500A ou B500B. Ils sont conformes à la norme NF A 35-080-1.

Lorsque le diamètre des armatures est inférieur à 20mm, les deux nuances d'acier peuvent être utilisées. Mais dès que le diamètre est supérieur ou égal à 20mm, seuls les aciers de nuance B500B peuvent être utilisés.
1.1.4 [bookmark: _Toc240545647]– Treillis soudés 
Ils sont conformes à la norme NF A35-080-2.
[bookmark: _Toc240545648]1.3 – MATÉRIAUX POUR DRAINAGE DU FOND DE FOUILLE
Les matériaux pour drainage du fond de fouille sont des cailloux (type d/D), lorsque les canalisations sont mises en œuvre dans l'eau.
[bookmark: _Toc240545649]1.4 – MATÉRIAUX POUR LIT DE POSE, ASSISE ET ENROBAGE DE TRAVAUX

Le sable pour fondation sous canalisation, assise et enrobage possède les caractéristiques sont les suivantes :

· refus à 2mm  <  30 %
· tamisât à 63 µm : 5 à 12 %.

[bookmark: _Toc240545650]1.5 – MATÉRIAUX POUR REMBLAIEMENT DES TRANCHÉES
Les matériaux pour remblaiement des tranchées sous voies circulées, trottoirs et accotements ont les caractéristiques des matériaux définis dans le CCTP « Terrassements ».

Dans les autres cas, les remblais peuvent provenir des déblais généraux, ou d'emprunt après accord du maître d'œuvre.

[bookmark: _Toc240545651]1.6 – MATÉRIAUX POUR ASSISE DE CHAUSSÉES
Au niveau des tranchées dans les zones où la chaussée est conservée, la réfection de la structure démolie est réalisée selon les conditions présentées dans le CCTP « Chaussées ».


[bookmark: _Toc240545652]1.7 – MATÉRIAUX POUR COMBLEMENT DE FOSSÉS EXISTANTS
Les fossés sont comblés avec les matériaux d’apports définis dans le CCTP « Terrassements ».

[bookmark: _Toc240545653]1.8 – MATÉRIAUX POUR TRANCHÉES DRAINANTES
Les drains prévus sur les plans visés dans le C.C.A.P. sont en P.V.C. et conformes à la Norme NF P16-351. Ils doivent présenter une résistance SN4 au minimum. Leurs types, provenance et caractéristiques sont soumis à l'agrément du Maître d'œuvre.

Le matériau filtre autour du drain doit être composé de gravillons lavés et roulés 10/20. Ils devront être résistants vis-à-vis de l’agressivité des eaux du milieu.

Pour les tranchées drainantes :

· Proscrire les granulats calcaires en milieu acide.
· Le drain doit présenter un diamètre minimum de 10 cm, 15 cm est recommandé pour les drains routiers avec cunettes pour visiter le réseau de drainage.

Pour les drains sous chaussées, leur résistance à l’écrasement doit être suffisante pour assurer leur résistance aux charges roulantes à 0,8 m de profondeur.

Une ouverture de filtration réduite par rapport à celle imposée au CCTP Terrassement (125mm) est à envisager si les sols en place sont très fins (80 à 100 mm par exemple).

L'ensemble du massif drainant (drain + matériaux filtre) est entouré d'un géotextile tel que défini au CCTP « Terrassements ».

[bookmark: _Toc240545654]1.9 – PRESCRIPTIONS SPÉCIALES AUX TUYAUX, RACCORDS ET ACCESSOIRES

[bookmark: _Toc240545655]1.9.1 – Tuyaux en béton armé
Les canalisations doivent répondre quant à leurs caractéristiques géométriques et mécaniques aux prescriptions de fascicule n° 70-I du C.C.T.G. (chapitres 2 et 3). Elles sont conformes aux normes NF EN 1916 et NF P16-345-2 et font l'objet de certification de qualité NF 120 éléments en béton pour réseaux d’assainissement sans pression.

Les tuyaux sont préfabriqués en usine, à emboîtement à collets et à joints souples. Ils sont en béton armé centrifugé ou à compression radiale de la série 135 A sous chaussée et 90 A sous les parties non circulées.


Chaque tuyau doit porter une marque indélébile indiquant :

· le nom du fabriquant,
· la classe du tuyau,
· la date de fabrication.

Cette marque doit être apparente, même après la pose du tuyau. Tout tuyau qui ne porte pas cette marque est rejeté.
[bookmark: _Toc240545656]1.9.2 – Tuyaux PVC
Les tuyaux en PVC sont de classe de résistance minimale CR 8 et répondent aux spécifications de la norme pour les collecteurs PVC-U (NF EN 1401-1+A1 d’avril 2023).

[bookmark: _Toc240545657]1.9.3 – Tuyaux PEHD
Les tuyaux en PEHD sont de classe de résistance minimum SN 8. Les tuyaux et les assemblages respectent les spécifications de la norme NF EN 13476-2 d’octobre 2025.

[bookmark: _Toc240545658]1.9.4 – Prescriptions spéciales aux ouvrages annexes, aux ouvrages spéciaux et équipements

Les ouvrages sont en principe conformes aux prescriptions du fascicule n° 70-I n° 70-I du C.C.T.G. L'Entrepreneur peut toutefois modifier ces plans s'il le juge nécessaire pour une amélioration d'ordre technique ou économique.

Les ouvrages préfabriqués répondent aux spécifications des Normes NF EN 1917 et NF P16-346-2. Ces modifications sont soumises au visa du Maître d'œuvre. Son acceptation ne dégage en rien la responsabilité de l'Entrepreneur quant à la tenue des ouvrages proposés.

Ils sont exécutés à l'aide d'éléments préfabriqués ou coulés en place. Ces éléments proviennent d'usines titulaires du label qualité.

Ils doivent, dans tous les cas, être étanches et être conçu pour permettre le raccordement de tuyaux avec la même étanchéité que celle exigée aux raccordements des tuyaux entre eux.

Les boîtes d’inspection et de branchement en matière plastiques respectent les spécifications de la norme NF EN 13598-2.

Les ouvrages préfabriqués non normalisés doivent faire l'objet d'un avis technique favorable.


[bookmark: _Toc240545659]1.9.5 – Dispositifs de raccordement des branchements sur les canalisations existantes

Ils sont conformes aux prescriptions du fascicule n°70-I du C.C.T.G.

[bookmark: _Toc240545660]		1.9.6 – Regards de visite
Ces regards doivent respecter les prescriptions exposées à l’article 2.4.3.

[bookmark: _Toc240545661]1.10 – ÉQUIPEMENTS – DISPOSITIFS DE FERMETURE DES OUVRAGES ANNEXES – ÉCHELONS DESCENTE – CROSSE DE SORTIES GRILLES

[bookmark: _Toc240545662]		1.10.1 – Équipements et dispositifs de fermeture des ouvrages annexes

[bookmark: _Toc285723372][bookmark: _Toc286049330][bookmark: _Toc286049926]Les dispositifs de fermeture des regards, avaloirs et ouvrages spéciaux, ainsi que leur cadre, sont soit en acier, soit en fonte à graphite sphéroïdal (ductile ou équivalent). Leurs dimensions minimales doivent réserver une ouverture minimum de 600 mm de côté ou circulaire de 600 mm de diamètre, et devront résister à la rupture, à des charges centrées de 400 kN sous chaussée et zone accessible aux poids lourds, et 250 kN en zone hors chaussée et hors circulation des poids lourds.

Ils sont conformes à la norme NF EN 124 et doivent faire l'objet de la certification de qualité NF Voirie.

[bookmark: _Toc240545663]		1.10.2 – Échelles fixes – échelons de descente et crosse de sortie

Les ouvrages de visite situés sur les canalisations sont munis d'échelles ou d'échelons dès que la profondeur de l'ouvrage au radier est supérieure à 1,50 m (un mètre cinquante). Tous les ouvrages comportent une crosse de sortie : à cet effet, les échelons supérieurs sont "porte-crosse".

Ces échelons sont en acier galvanisé à chaud ou en fonte et conformes aux prescriptions des Normes NF EN 13101 et NF EN ISO 1461 de novembre 2022.


[bookmark: _Toc240545664]		1.10.3 – Grilles, grilles-avaloirs et avaloirs
Les grilles et grilles-avaloirs sont en fonte ductile ou en acier sont conformes aux normes NF EN 124-1, 124-2 ou 124-3 suivant le matériau. Elles sont posées sur cadre métallique et doivent pouvoir résister à des charges centrées de 250 kN, respectivement sous trottoir et caniveau. Les grilles posées en chaussée auront une résistance de 400 kN, suivant les prescriptions de l'annexe 1 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G.

La solution des caniveaux et bordures avaloirs en béton préfabriqué ou coulé en place doivent être privilégiées si possible à la place des grilles avaloir.

Les grilles pourront avoir une résistance de 125 kN dans les zones piétonnes.

Le profil des grilles-avaloir doit être identique aux dimensions des bordures préfabriquées en béton sur lesquelles elles viennent s’insérer (respect des profils types de la norme NF P 98-340/CN).                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                
 
Le profil est conforme aux normes NF EN 1340 et NF P 98-340/CN.                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                                

Les avaloirs doivent résister à la rupture à une charge de 250 kN. Ils répondent aux prescriptions des normes NF EN 124-1 à 3 et font l'objet de la certification NF Voirie.
[bookmark: _Toc240545665]		1.10.4 – Dispositifs régulateurs des bassins
Ils sont conformes aux plans visés dans le C.C.A.P. Les éléments constitutifs sont conformes aux articles 2.3 du fascicule n° 70-I n° 70-I du C.C.T.G. et au guide technique pollution d’origine routière du Sétra de 2007.

Il est recommandé de prévoir des ouvrages monoblocs préfabriqués pour des raisons d’étanchéité.
[bookmark: _Toc240545666]		1.10.5 – Descentes d’eau
Elles sont en béton et/ou préfabriquées. Deux dimensions sont possibles : 

· Petit modèle : 30 à 50 l/s.
· Grand modèle : 200 à 250 l/s.
[bookmark: _Toc240545667]		1.10.6 – Puits d’infiltration
Les puits d’infiltration pour eaux pluviales (puisards) sont exclusivement réalisés en béton et sont conformes aux plans visés dans le C.C.A.P.
[bookmark: _Toc240545668]		1.10.7 – Têtes d’aqueducs de sécurité longitudinales
Les têtes d'aqueducs de sécurité sont en béton du type préfabriqué provenant d'usines agréées.

Leurs caractéristiques et leurs modalités d'utilisation et de mise en œuvre sont conformes à la norme NF.P. 98-490. Leurs performances ainsi que leurs conditions de contrôle sont conformes à la norme NF.P. 98-491.

L'utilisation d'éléments non normalisés est interdite.
[bookmark: _Toc240545669]		1.10.8 – Fourreaux PVC
Ils doivent respecter la norme NF T54-018 à joints collés et enrobés dans du béton maigre. Leurs extrémités sont obturées par un bouchon démontable. Ils sont aiguillés.
[bookmark: _Toc240545670]1.11 – OUVRAGES DE RECUEIL DES EAUX ENHERBÉS
Les fossés, cunettes ou noues enherbés sont de dimensions conformes aux plans annexes au CCTP.

Ils sont revêtus de terre végétale et enherbés selon les préconisations du CCTP « Terrassements ».

Les déblais générés sont soit mis en stock pour réutilisation, soit évacués.
[bookmark: _Toc240545671]1.12 – OUVRAGES DE RECUEIL DES EAUX BÉTONNÉS
Les fossés, cunettes ou rigoles sur accotement en béton sont coffrés et coulés en place ou constitués d’éléments préfabriqués standards conformément aux plans annexés au CCTP.

L'Entrepreneur est tenu de procéder à l'enlèvement et à la purge de tous les éléments, poches ou lentilles susceptibles de provoquer des désordres dans l'ouvrage. Les déblais générés sont soit mis en stock pour réutilisation, soit évacués.

Les provenances des matériaux et des produits, ainsi que leurs caractéristiques (courbes granulométriques, équivalent de sable, dureté des granulats...), le choix de la centrale d’approvisionnement en béton prêt à l’emploi devront être soumis à l’agrément du Maître d’œuvre.
[bookmark: _Toc240545672]1.13 – CONFECTION DE BASSINS ROUTIERS
L'Entrepreneur établit le projet d'exécution des bassins sur la base des plans du dossier de consultation qu'il soumet à l'agrément du Maître d'œuvre.

Les ouvrages annexes sont coulés en place ou préfabriqués et proviennent d'une usine agréée par le Maître d'œuvre. Ils doivent présenter les caractéristiques minimales qui figurent sur les plans types d'assainissement ; les éléments nécessaires (vannes, …) sont soumis à l'agrément du Maître d'œuvre.


[bookmark: _Toc240545673]CHAPITRE II – MODE D’EXÉCUTION DES TRAVAUX
[bookmark: _Toc240545674]2.1 – EXÉCUTION DES FOUILLES POUR TRANCHÉES D’ASSAINISSEMENT

Les fouilles sont exécutées conformément aux prescriptions de l'article 6.7 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G :

· Pour les tranchées de hauteur supérieure à 1,30 m l'Entrepreneur prend les dispositions nécessaires pour éviter les éboulements, soit par talutage soit par blindage.
· Les fouilles ne peuvent être ouvertes avant que le chantier ne soit approvisionné en matériaux nécessaires à leur étaiement éventuel, ainsi qu'à la pose des canalisations ou à la construction des ouvrages. Elles ne sont exécutées que sur des longueurs correspondant à ces approvisionnements.

[bookmark: _Toc240545675]2.2 – ÉTAIEMENTS ET BLINDAGES
A partir de 1,30 m (un mètre et trente centimètres), l'Entrepreneur est tenu d'adopter un dispositif de protection contre les éboulements, soit par blindage, soit par talutage.

L'Entrepreneur doit se conformer pour ses étaiements et blindages, aux prescriptions de l'article 6.7.4 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G., aux articles R4534-22 à R4534-39 du Code du Travail, et aux indications du Maître d'Œuvre.

Toutes les dispositions que l'Entrepreneur envisage de prendre concernant les boisages et blindages, sont soumises au préalable, à l'accord du Maître d'œuvre qui se réserve le droit de renforcer ces dispositions chaque fois qu'il le juge indispensable, pour assurer la sécurité des ouvriers et des biens.

Les prescriptions du Maître d'œuvre à ce sujet doivent être considérées comme un minimum, l'Entrepreneur ayant toujours le devoir de prendre sous sa pleine et entière responsabilité, les mesures nécessaires pour prévenir les accidents, conformément aux dispositions du Livre V, titre III du Code du Travail.

[bookmark: _Toc240545676]2.3 – ÉPUISEMENTS
L'Entrepreneur est tenu, conformément à l'article 6.6 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G., de disposer sur le chantier, de tout matériel d'épuisement nécessaire (y compris la gestion des boues en fond de tranchée), pour permettre, dans des conditions normales, d'effectuer les travaux à sec.

Tout épuisement supplémentaire, réfection des dégâts d'inondation qui sont dus à un manque de précaution de l'Entrepreneur sont à la charge de celui-ci.


Il ne peut élever aucune réclamation ni prétendre à aucune indemnité en raison de la gêne, de l'interruption du travail, des pertes de matériaux ou tous autres dommages qui pourraient résulter des arrivées d'eau consécutives aux phénomènes atmosphériques.

[bookmark: _Toc240545677]2.4 – POSE DE CANALISATIONS ET DE LEURS ACCESSOIRES
[bookmark: _Toc240545678]		2.4.1 – Stockage et manutention des tuyaux

Conformément aux prescriptions de l'article 6.4 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G, le stockage et la manutention des tuyaux se fait avec les plus extrêmes précautions, en particulier pour éviter toute détérioration des abouts.
[bookmark: _Toc240545679]		2.4.2 – Pose des tuyaux en tranchées 
Les tuyaux sont posés conformément à l'article 6.8 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G. et de la norme NF EN 1610.

Lorsque la couverture des canalisations sous chaussée est inférieure à 80 cm, le maître d’œuvre produira une note de calcul établissant la résistance du tuyau aux charges roulantes. Le cas échéant, il propose des mesures pour assurer la pérennité des canalisations (berceau béton, dalle de répartition des efforts). Hors zones circulables, la couverture minimale des canalisations est de 50 cm.

[bookmark: _Toc240545680]		2.4.3 – Pose des regards
Les regards de visite sont mis en place suivant les prescriptions de l’article 6.8.4 du fascicule 70-I du CCTG et les indications du maître d'œuvre.

Un regard sera installé au maximum tous les 80 ml de canalisation, ainsi que pour tout changement de direction, pente et diamètre du réseau enterré. Les regards de visite seront munis de cunettes intégrées jusqu’à au moins la mi-section du réseau. Le diamètre minimum des regards de visite sera au minimum de 1000 mm.
[bookmark: _Toc240545681]		2.4.3.1 – Regards de visite

Les regards peuvent être préfabriqués ou coulés en place.

Les regards sont fermés à l'aide d'un tampon reposant dans un cadre. Le scellement des dispositifs de fermeture doit respecter le cahier des charges de pose des fabricants des matériaux de scellement et des dispositifs de fermeture. La pose est conforme à la norme NF EN 124-2.

Les éléments bas préfabriqués des regards sont posés sur un lit de béton de propreté.

En zone inondable ou dans les nappes phréatiques la stabilité des regards devra être vérifiée.

Les regards coulés en place seront en béton vibré de classe XF1 avec manchons de scellement pour les raccordements des canalisations. Ils sont munis d'échelons galvanisés pour les ouvrages de hauteur supérieure à 1,50 m.

Les parois intérieures du regard coulé en place reçoivent un enduit au mortier aussitôt après le décoffrage du béton. Cet enduit est soigneusement lissé.

Les regards sont coulés jusqu'au niveau supérieur connu de la nappe. L'emploi d'éléments préfabriqués à mi-emboîtement est proscrit.
[bookmark: _Toc240545682]		2.4.3.2 – Regards de visite de drains

Les regards peuvent être préfabriqués ou coulés en place en béton.

Les ouvrages coulés en place ont une section de 0,50m X 0,50 m minimum. Le radier a une épaisseur de 0,10m. Ils sont fermés à l'aide d'une dalle de 0,10m d'épaisseur en béton.

Les parois intérieures des regards reçoivent un enduit au mortier aussitôt après décoffrage du béton. Cet enduit est soigneusement lissé.
[bookmark: _Toc240545683]		2.4.4 – Pose d’avaloirs
Les dispositifs avaloirs se situent de préférence sous accotement ou sous trottoir en limite de chaussée.

La profondeur de la cheminée est de 1,20 m comptés du fil d'eau du caniveau et du radier de départ de la cheminée.

Les avaloirs sont, soit coulés en place en béton, soit préfabriqués en béton. Les avaloirs coulés en place seront en béton vibré de classe XF1 avec manchons de scellement pour le raccordement de la canalisation.

La cheminée a en plan une section intérieure de 1,00 X 1,00 m ; ou 0,60 X 0,60 m selon la couverture adoptée, les parois ont 0,15 m d'épaisseur sauf celle côté de la chaussée qui aura 0,20 m ; le radier a une épaisseur minimum de 0,15 m.

Le branchement de la bouche au regard de visite a un diamètre de 0,30 m, sauf contraintes techniques. Le raccordement direct sur canalisation est proscrit.

En l’absence de décantation, le radier est dressé avec une forte pente vers la canalisation de départ. Le radier du regard sera penté au minimum de 5 % vers la canalisation exutoire du regard.

Les parois intérieures des ouvrages d'assainissement coulés en place reçoivent un enduit au mortier aussitôt après le décoffrage du béton. Cet enduit est soigneusement lissé à la truelle.


Les avaloirs sont fermés, soit par une plaque de recouvrement acier ou fonte formant avaloir pour la cheminée 1,00 X 1,00 m, soit par un avaloir acier ou fonte et une plaque fonte pour les cheminées de 0,60 X 0,60 m. Le scellement des dispositifs de fermeture doit respecter les prescriptions de pose des fabricants des matériaux de scellement et des dispositifs de fermeture.
[bookmark: _Toc240545684]		2.4.5 – Pose de caniveau à grille
Les caniveaux à grille construits aux endroits indiqués par le maître d'œuvre ont une largeur intérieure de 0,20 m et une longueur variable. Ils doivent présenter une pente de 5mm/m minimum. Ils sont posés sur un lit de béton.

Les parois et le radier sont en béton ; un enduit au mortier est appliqué sur les parements du radier.

Ils sont fermés avec une grille acier (classe C250 minimum) ou fonte du type pour chaussée (classe D400 minimum). La grille sera placée dans un cadre en fer cornière ouvrée spécialement et scellée dans les parois. Suivant les cas, un dispositif préfabriqué est recommandé.

Les caniveaux sont raccordés sur les collecteurs pluviaux à l'aide d'une canalisation de diamètre 0,30 m minimum.

En fourniture, les grilles seront livrées avec des dispositifs antivol.
[bookmark: _Toc240545685]		2.4.6 – Pose de bordures et de caniveaux
Les bordures peuvent être en béton ou en grès, préfabriquées ou coulées en place suivant les spécifications des plans annexés au CCTP.

Les bordures préfabriquées en béton doivent être certifiées NF EN 1340 et NP98-340/CN. 

La pose des bordures et des caniveaux respecte les prescriptions du fascicule 31 du CCTG, le « guide de pose - bordures et caniveaux préfabriqués en béton » du CERIB (2021), ainsi que le cahier des charges de pose du fabricant le cas échéant.
[bookmark: _Toc240545686]		2.4.7 – Pose de descente d’eau
La forme de pose est soigneusement réglée et compactée, et expurgée des éléments étrangers. Le lit de béton est dressé et régalé de façon à obtenir l'affleurement des éléments par rapport au revêtement en terre végétale.

Les éléments bétons sont scellés par enfoncement au fur et à mesure de la mise en place du lit de pose.

Les modalités de mise en œuvre sont soumises à l'agrément du maître d'œuvre.


[bookmark: _Toc240545687]		2.4.8 – Chapes et enduits
Les chapes et enduits sont exécutés conformément aux prescriptions du fascicule n° 63 du C.C.T.G. 

Les enduits seront exécutés en 2 (deux) couches. L'épaisseur maximale d'une couche sera de deux centimètres.
[bookmark: _Toc240545688]		2.4.9 – Parois des moules
Elles doivent être telles qu'elles permettent l'écoulement de l'eau dans les meilleures conditions possibles. 

Les parements intérieurs doivent être parfaitement lisses et continus, sans creux ni balèvres.

Dans le cas contraire, l'Entrepreneur doit faire disparaître les défectuosités, à ses frais, par application d'un enduit étanche de 20 mm appliqué après piquetage des surfaces à recouvrir, de telle sorte que la section des ouvrages ne soit pas réduite.
[bookmark: _Toc240545689]		2.4.10 – Disposition des armatures
Elles doivent être telles qu'elles permettent l'écoulement de l'eau dans les meilleures conditions possibles. 

Les parements intérieurs doivent être parfaitement lisses et continus, sans creux ni balèvres.

Dans le cas contraire, l'Entrepreneur doit faire disparaître les défectuosités, à ses frais, par application d'un enduit étanche de 20 mm appliqué après piquetage des surfaces à recouvrir, de telle sorte que la section des ouvrages ne soit pas réduite.
[bookmark: _Toc240545690]		2.4.11 – Mise en place des équipements de regard
Le plus grand soin est apporté lors de la mise en place des cadres et tampons. Au cas où une pièce serait reconnue inutilisable, après la réception sur chantier, l'Entrepreneur la remplacera à ses frais, sans aucune indemnité de quelque manière que ce soit.

Le scellement des tampons se fait avec un matériau haute performance sans retrait et à prise rapide si nécessaire. Le scellement des dispositifs de fermeture doit respecter les prescriptions de pose des fabricants des matériaux de scellement et des dispositifs de fermeture.


[bookmark: _Toc240545691]2.5 – EXÉCUTION DES BRANCHEMENTS
L'exécution des branchements se fera conformément à l'article 5.10 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G.

L’Entrepreneur est tenu de procéder à ses frais, à la remise en état des canalisations qu'il aurait endommagées ou souillées de son fait.

[bookmark: _Toc240545692]2.6 – TÊTES D’AQUEDUCS
Les ouvrages sont en principe conformes aux dessins du projet. L'Entrepreneur peut toutefois modifier ces plans s'il le juge nécessaire pour une amélioration d'ordre technique ou économique, et ils sont soumis au visa du Maître d'œuvre. 

Le muret de terre doit avoir une hauteur maximale de 15cm par rapport au niveau de la berme.

[bookmark: _Toc240545693]2.7 – REMBLAIEMENT DES TRANCHÉES
Les conditions d’utilisation des matériaux sont effectuées conformément aux modalités figurant dans les tableaux du guide technique remblayage des tranchées pour chacune des classes de matériaux concernées. 

Les prescriptions relatives aux conditions de réemploi des sols, à l'épaisseur maximale des couches, au nombre de passes, à la vitesse de translation des engins sont indiquées à l'Entrepreneur au moment des travaux en fonction des matériels qu'il compte utiliser.

Elles doivent être conformes aux recommandations de la norme NF P98-331 et du guide technique « remblayage des tranchées et réfection des chaussées » du Sétra.

[bookmark: _Toc240545694]2.8 – POSE DES FOURREAUX
Aux traversées de chaussées, de bateaux et à la demande du Maître d'Œuvre, les fourreaux sont enrobés de béton maigre sur une hauteur de 0,20 m.

Le dispositif avertisseur sera dans tous les cas de figure prévu à 0,40 m du sol fini.


[bookmark: _Toc240545695]2.9 – CONFECTION DU BASSIN DE RÉTENTION
[bookmark: _Toc240545696]		2.9.1 – Terrassements

En général les spécifications du Titre II « TERRASSEMENTS » sont applicables avec en complément :

[bookmark: _Toc240545697]		2.9.1.1 – Nettoyage, recalibrage et recompactage des talus

L’Entrepreneur enlève la végétation existante ainsi que tous matériaux de nature ou de caractéristiques mécaniques inadaptées ou contenant des éléments indésirables. Les matériaux ainsi extraits peuvent être évacués.

Les talus nettoyés sont rectifiés pour obtenir des alignements nets qui s’inscrivent au mieux dans la géométrie générale des bassins.

Cette prestation comprend également :

· Le réglage, le planage et le lissage des surfaces ;
· Les sujétions de transport et de manutention des matériaux de déblais et de remblais, depuis leur lieu de provenance jusqu’à leur lieu de destination, quelle que soit la distance.

Une attention particulière sera portée dans le cas d’une pose de géomembrane (pas d’éléments agressifs, objectifs de compactage du fond de forme, validation du fond de forme, etc.).
[bookmark: _Toc240545698]		2.9.1.2 – Aménagement du fond du bassin

Après réalisation de la campagne de reconnaissance des sols d’assise, en fond de bassin, l’Entrepreneur soumet au Maître d’œuvre son plan de terrassement pour le fond du bassin qui précise notamment les quantités de matériaux impropres qu’il compte extraire et mettre en dépôt ainsi que les cotes finies de l’ouvrage.

Les travaux à réaliser consistent alors essentiellement à reboucher les trous résultant de la reconnaissance du site et à réaliser la mise en forme selon les pentes prescrites.

Les caractéristiques des produits géosynthétiques nécessaires à la réalisation du bassin doivent respecter les préconisations de l’article 1.6 du CCTP « Terrassements ».


[bookmark: _Toc240545699]		2.9.2 – Ouvrages annexes
Tous les ouvrages annexes sont soumis à l’approbation du Maître d’Œuvre.
[bookmark: _Toc240545700]		2.9.2.1 – Limitateurs de débit

Les limitateurs sont des orifices calibrés conformes aux plans annexés au CCTP. Ils doivent permettre de ne pas dépasser les débits de fuite autorisés, conformément à la réglementation en vigueur.
[bookmark: _Toc240545701]		2.9.2.2 – Système de surverse

Une première surverse est à mettre en place lorsque le niveau d’eau dans l’ouvrage excède le niveau de remplissage calculé pour le volume utile. Cette surverse se situe généralement au niveau de l’ouvrage de sortie de l’ouvrage de rétention. L’eau s’évacuant par cette surverse doit transiter au préalable sous une cloison siphoïde pour éviter tout rejet d’hydrocarbures flottants.

Lorsque l’ouvrage de rétention est tout ou partie en remblai, une seconde surverse de sécurité est à mettre en place au niveau du haut de berge de l’ouvrage, conformément aux plans annexés au CCTP. Cette surverse est bétonnée afin d’éviter l’érosion.
[bookmark: _Toc240545702]		2.9.2.3 – Clapets anti-retour

Les clapets anti-retour sont implantés conformément aux plans joints et sont implantés dans les règles de l’art afin de garantir les performances du dispositif dans le temps, à savoir :

· Prévenir tout risque de refoulement des eaux dans les bassins ;
· Garantir l’écoulement du débit de fuite ou d’un débit de surverse en toutes circonstances ;
· Faciliter les opérations de maintenance.
[bookmark: _Toc240545703]2.9.2.4 – Réalisation de caniveau de fond de bassin

Les caniveaux de fond de bassin sont en béton préfabriqué ou coulé en place et serviront de fil d’eau du bassin.
[bookmark: _Toc240545704]		2.9.2.5 – Chaussées périphériques – Rampes d’accès, clôtures et portails

Les chaussées périphériques, rampes d’accès, clôtures et portails doivent être réalisés conformément au libellé du bordereau des prix.


[bookmark: _Toc240545705]2.10 – RÉTABLISSEMENT ET RÉFECTION DES CHAUSSÉES, TROTTOIRS ET ACCOTEMENTS

Le rétablissement des structures de chaussées, accès, trottoirs et accotements doit se référer aux CCTP terrassements et chaussées.

[bookmark: _Toc240545706]2.11 – OUVRAGES DES RECUEIL DES EAUX ENHERBÉS
[bookmark: _Toc240545707]		2.11.1 – Ouvrages existants

La profondeur de curage, mesurée à partir du fossé avant travaux pourra atteindre en section normale 0,30 m ; s’il s’avérait nécessaire d’augmenter cette profondeur de curage pour assurer l’écoulement normal des eaux, l’approfondissement sera déterminé contradictoirement lors du piquetage spécial.

A chaque ouvrage d’assainissement, l’Entrepreneur devra parachever le curage par un travail de rétablissement du fil d’eau, de façon à permettre au mieux l’écoulement des eaux.

Un diagnostic de la qualité des matériaux à curer est à prévoir en cas de doute sur leur qualité.

Les matériaux provenant du curage et du dérasement seront évacués du chantier selon les dispositions du SOE.
[bookmark: _Toc240545708]		2.11.2 – Nouveaux ouvrages
Le phasage de la réalisation des fossés, cunettes et noues enherbés doit tenir compte des impératifs d'assainissement du chantier. L'Entrepreneur doit soumettre au Maître d'Œuvre les modalités de construction et le moment de réalisation de ces ouvrages.

La terre végétale utilisée en revêtement des ouvrages proviendra du site si les caractéristiques le permettent. L'épaisseur et les moyens de mise en œuvre sont soumis à l'agrément du maître d'œuvre. La terre végétale sera damée avant l’ensemencement.

L'ensemencement doit suivre immédiatement la mise en œuvre de l’ouvrage de recueil des eaux. Si celui-ci n'était pas réalisé dans les conditions de délai d'exécution du fait de l'Entrepreneur, les frais de remise en état seront à la charge de l'Entrepreneur. Dans le cas contraire, la remise en état éventuelle serait rémunérée à l'Entrepreneur après contrôle contradictoire avec le maître d’œuvre.
[bookmark: _Toc240545709]2.12 – OUVRAGES DE RECUEIL DES EAUX BÉTONNÉS
Les fonds de fouilles seront énergiquement compactés afin d'obtenir une densité supérieure à 95 % de l'Optimum Proctor Normal. L'Entrepreneur doit signaler au Maître d'Œuvre toute baisse de portance avant la pose.

Pour les ouvrages coulés en place, l'Entrepreneur soumettra à l'agrément du maître d'œuvre, les plans de coffrage et de ferraillage des divers ouvrages à réaliser ainsi que le cas échéant leurs notes de calcul. L'utilisation de coffrage glissant devra être conforme aux recommandations du fascicule 31 du CCTG.

Le traitement des joints de retrait des dispositifs (fossés, cunettes…) coulés en place sera précisé par l'Entrepreneur. Le pas ne sera pas supérieur à 10 mètres. Le produit de remplissage du joint sera réputé résister au gel, aux sels de déverglaçage, aux hydrocarbures.
[bookmark: _Toc240545710]2.13 – BOUCHAGE DE DRAINS AGRICOLES
Les drains interceptés par le projet, et dont le colmatage doit être effectué, seront bouchés par un élément P.V.C. adapté conforme au diamètre du drain, et évitera au maximum l'introduction de corps étrangers lors du colmatage de la conduite.
[bookmark: _Toc240545711]2.14 – CONDITIONS DE RÉCEPTION
Les examens préalables à la réception sont conformes aux spécifications du chapitre 7 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G. et du guide technique pour la réception des réseaux d’assainissement neufs de l’ASTEE.

Le maître d'œuvre se réserve le droit de faire effectuer aux frais de l'Entrepreneur les essais de compactage afin de vérifier les exigences de compacité demandées au présent C.C.T.P., notamment au droit des tranchées sous chaussées circulées et conformément à l'article 7.1.2 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G.

Dans tous les cas, les épreuves d'écoulement seront réalisées conformément à l'article 7.1.3 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G.

L'Entrepreneur établit et fournit au maître d'œuvre les procès-verbaux des essais de compactage et d'étanchéité.

Un lever topographique est réalisé par l’Entrepreneur pour permettre la vérification de la conformité topographique et géométrique (X/Y, cotes radiers en Z) suivant les prescriptions du fascicule 70-I du C.C.T.G.
[bookmark: _Toc240545712]		2.14.1 – Épreuves d’étanchéité du réseau
Elles s'effectuent à l'eau ou à l’air sur l’intégralité du réseau enterré. Ces essais portent autant sur l'étanchéité des canalisations que sur celle des joints y compris les ouvrages d’assainissement. 

Ces essais sont exécutés suivant les prescriptions au Chapitre 7.1.6 du fascicule n° 70-I du C.C.T.G., en respect de la norme NF EN 1610.

Lorsque les épreuves d'une conduite ont été reconnues satisfaisantes par le Maître d'œuvre, celui-ci autorise l'Entrepreneur à procéder au remblaiement de la tranchée pour la section qui a été soumise à l'essai.

[bookmark: _Toc240545713]		2.14.2 – Contrôle visuel et/ou inspection télévisuelle
Après exécution des travaux, l’Entrepreneur doit réaliser un contrôle par inspection visuelle ou télévisuelle de l’ensemble des canalisations et des ouvrages d’assainissement et de drainage, suivant les prescriptions de l’article 7.1.4 du fascicule 70-I du CCTG.

Cette inspection doit être réalisée après hydrocurage des réseaux puis vérification des conditions d’écoulement.

Les inspections comprennent :

· L’amenée et le repli des installations ;
· L’inspection proprement dite ;
· La fourniture des résultats et de la vidéo sous forme d’un rapport numérique.

Ce contrôle doit fournir toutes les indications sur :

· L’état intérieur des ouvrages (canalisations, drains, branchements, regards, boîtes) ;
· La géométrie des canalisations et des drains (pente pour détection des flash et contre pentes, pourcentages d’ovalisation, pénétration de branchement…).

Cette inspection doit mettre en évidence les différents défauts :

· L’état de la finition ;
· Le respect de la continuité du fil d’eau ;
· L’absence d’obstacles et d’excroissances ;
· La bonne réalisation des piquages ;
· L’absence d’infiltration.

L’inspection visuelle et télévisuelle des ouvrages d’assainissements doit se faire selon les normes NF EN 13508-1, NF EN 13508-2+A1. 

La numérotation des regards dans le rapport d’inspection pour le repérage devra être reportée sur le plan de récolement ou à défaut sur le plan d’exécution des réseaux et ce plan remis en annexe du rapport d’inspection.
Les reprises éventuelles de travaux feront l’objet d’une nouvelle inspection télévisée sur les zones concernées aux frais de l’Entrepreneur jusqu’à un résultat conforme à la réglementation.

[bookmark: _Toc240545714]2.15 – PLAN DE RECOLLEMENT ASSAINISSEMENT
L’Entrepreneur remettra un plan de récolement au format numérique sur lequel devra être reporté l’ensemble des réseaux d’assainissement réalisés à l’issue des travaux :

· Ouvrages superficiels ;
· Ouvrages enterrés (canalisations, drains, regards de visite…) ;
· Bassins et ouvrages annexes.

Le plan précisera notamment les cotes et dimensions des ouvrages réalisés, les pentes et les sens d’écoulement, les cotes des grilles et des radiers au droit des regards et des têtes d’ouvrage, les cotes des ouvrages d’entrée et de sortie de bassin, les cotes des surverses, les cotes et les dimensions des orifices calibrés, les cotes de fond et les cotes des berges, les positions et cotes de regards et des exutoires de drains, etc.
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